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INTRO  DUC  TION

« Il n’existe rien de constant si ce n’est le chan  ge  ment. »

Boud  dha

Sujet ardent, la créa  tion d’entre  prise est sou  mise à bien des contro -
verses. Pré  sen  tée comme une pos  sible alter  na  tive aux périodes de 

troubles éco  no  miques, ou bien comme une issue favo  rable pour les déchus 
des reconver  sions impo  sées par les innom  brables restruc  tu  ra  tions d’une 
globalisation en panne de dyna  mique ver  tueuse, la créa  tion est un pas 
que nous ne sommes pas tous prêts à fran  chir.

Si l’inten  tion de créer tra  verse les esprits de nombre d’entre nous, le pas -
sage à l’acte est une tout autre étape. Peut- on, en effet, comme le sug  gé  rait 
Raymond Barre, créer des entre  pre  neurs et ainsi trans  for  mer nos chô  meurs 
en chefs d’entre  prise fer  tiles et créa  teurs de valeur ? Tout un cha  cun peut- il 
deve  nir ce moteur éco  no  mique ? Les qua  li  tés néces  saires au déve  lop  pe  ment 
d’un pro  jet d’entre  prise dormiraient- elles en tout indi  vidu, puis seraient 
acti  vées par cer  tains et igno  rées par d’autres ? Cette capa  cité est- elle innée 
ou peut- elle s’acqué  rir ?

Un débat où il est dif  fi   cile de prendre place. Quoi qu’il en soit, les muta -
tions éco  no  miques et sociales conduisent de plus en plus d’indi  vi  dus vers le 
che  min de la créa  tion d’entre  prise, et ces che  mins sont nou  veaux. Ces 
quinze der  nières années, le nombre de créa  tions d’entre  prises sans sala  rié a 
connu une aug  men  ta  tion crois  sante (il atteint 95 % des entre  prises créées 
en 2010 selon l’INSEE). Mais outre cette hausse du nombre d’entre  prises 
créées, c’est le sens même de l’entre  prise qui évo  lue. Celle- ci devient un 
levier d’accom  plis  se  ment d’un pro  jet de vie per  son  nel, les nou  velles 
tech  no  logies modi  fi ent les condi  tions de créa  tion et d’accom  pa  gne  ment 
des entre  pre  neurs, l’huma  nisme et le déve  lop  pe  ment durable prennent 
une place de plus en plus cen  trale dans les stra  té  gies, les compor  te  ments 
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orga  ni  sa  tion  nels sont plus intui  tifs et bri  co  lés… L’entre  pre  neur change, il 
évo  lue avec son temps. Aussi faut- il le comprendre, pour mieux répondre à 
ses attentes. Il faut tenir compte de son état de santé, il faut adap  ter l’accom-
 pa  gne  ment aux nou  veaux types d’entre  pre  neurs, il faut for  mer nos jeunes 
et leur insuf  fl er l’esprit d’entre  prise.

Alors que le der  nier baro  mètre d’Ernst and Young classe la France bonne 
der  nière du G20 pour l’esprit d’entre  prise, il convient de faire un point, un 
état des lieux sur l’entrepreneuriat au XXIe siècle. Dans quel contexte ce nou  vel 
entre  pre  neur évo  lue-t- il ? Qui est cet entre  pre  neur d’un nou  veau type ? Quels 
sont ses compor  te  ments, ses stra  té  gies ? Comment peut- on mieux l’accom  pa-
 gner ? C’est à ces ques  tions que cet ouvrage apporte des réponses.

Pour cela, un retour sur les évo  lu  tions sociétales que nous tra  ver  sons est 
indis  pen  sable pour mieux défi   nir les nou  veaux pro  fi ls d’entre  pre  neurs et 
comprendre leurs choix éco  no  miques. Ensuite, nous sug  gé  rons de qua  li  fi er 
cette notion même de par  ti  cu  la  rité stra  té  gique, cette sin  gu  la  rité qui peut 
être por  teuse de réus  site dans le pro  jet entrepreneurial, et de mon  trer 
comment cer  tains la déve  loppent. Enfi n, et dans la mesure où les pro  fi ls 
d’entre  pre  neur, le contexte éco  no  mique et le contexte sociétal ont évo  lué, il 
semble iné  luc  table d’abor  der les nou  veaux enjeux. Les nou  velles formes 
d’accom  pa  gne  ment et de for  ma  tion des entre  pre  neurs se mul  ti  plient, 
l’APCE (Agence pour la créa  tion d’entre  prise), l’aug  men  ta  tion des pro -
grammes de for  ma  tion en entrepreneuriat et les salons d’aide à la créa  tion 
en sont les meilleurs exemples.

Le chapitre 1, de Marie Gomez- Breysse, pose le cadre his  to  rique et socio  lo-
 gique de cet ouvrage. Elle expose les muta  tions aux  quelles nos éco  no  mies 
occi  den  tales ont été (et sont) confron  tées, et explique leurs effets sur l’entre-
preneuriat. Ces trans  for  ma  tions sociétales, sur le plan des compor  te  ments 
indi  vi  duels et col  lec  tifs, remettent au cœur des priori  tés la recherche d’éthique, 
de valeur et de construc  tion identitaire. Celles- ci trans  pirent aussi dans les 
pra  tiques entrepreneuriales, où elle observe de nou  velles formes d’entre -
prendre qui sont une démons  tra  tion concrète de ces évo  lu  tions.

Dans le chapitre 2, Marie Gomez- Breysse, Annabelle Jaouen et Séverine 
Saleilles expliquent en quoi le pro  jet de vie est devenu le moteur de la créa -
tion d’entre  prise pour un grand nombre d’entre  pre  neurs. Elles pré  sentent 
l’entre  pre  neur lifestyle comme l’entre  pre  neur type du XXIe siècle, cher  chant à 
conci  lier tra  vail et plai  sir, et montrent qu’il adopte des stra  té  gies de loca  li  sa-
 tion, d’acti  vité et de réseau par  ti  cu  lières.
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Annabelle Jaouen et Walid Nakara ana  lysent ensuite, dans le chapitre 3, 
l’infl u  ence des nou  velles tech  no  logies sur les compor  te  ments des entre  pre -
neurs qu’ils nomment 2.0. La plu  part d’entre eux sont issus de la fameuse 
génération Y, et adoptent des compor  te  ments nou  veaux. Les auteurs 
exposent ainsi les muta  tions sociales et éco  no  miques engen  drées par le 
déve  lop  pe  ment d’Inter  net, du  Web 2.0 et du  Web 3.0, et sou  lignent leurs 
enjeux pour les entre  prises. De la faci  lité de créa  tion par Inter  net à l’auto- 
accompagnement, les auteurs ana  lysent ces nou  velles pra  tiques.

Dans le chapitre 4, Sandrine Berger- Douce et Agnès Para  das montrent 
que la res  pon  sa  bi  lité sociale et envi  ron  ne  men  tale est au cœur des stra  té  gies 
et des pra  tiques des entre  pre  neurs. Les auteurs pré  sentent ces compor  te -
ments huma  nistes et ana  lysent les rai  sons qui peuvent inci  ter les entre  pre -
neurs d’aujourd’hui à être socia  le  ment res  pon  sables.

Le chapitre 5 met l’accent sur les pra  tiques orga  ni  sa  tion  nelles de l’entre -
pre  neur du XXIe siècle, en pré  sen  tant l’entre  pre  neur bri  co  leur. Loin des outils 
for  ma  li  sés et de la prise de déci  sion pla  ni  fi ée et ration  nelle, Sandrine Ansart, 
Raffi  Duymedjian et Hugues Pois  son  nier montrent les bien  faits du bri  co -
lage managérial, et exposent des pra  tiques de plus en plus fré  quentes chez 
les entre  pre  neurs, comme le détour  ne  ment et le réusage.

Face à ces compor  te  ments d’un nou  veau genre : hédo  nisme, huma  nisme, 
RSE, bri  co  lage, cyber- entrepreneuriat, force est de consta  ter que l’envi  ron -
ne  ment de la créa  tion d’entre  prise doit s’adap  ter et « sur  fer » sur ces nou -
velles ten  dances. Ainsi, la seconde par  tie de cet ouvrage s’intéresse- t-elle aux 
enjeux nou  veaux qui se pré  sentent aux acteurs de l’entrepreneuriat : struc -
tures d’accom  pa  gne  ment, centres de for  ma  tions, mais aussi formes alter  na-
 tives comme les coopé  ra  tives d’acti  vi  tés et d’emplois.

Franck Barès et Didier Chabaud pro  posent dans le chapitre 6 de repen  ser 
l’accom  pa  gne  ment à la créa  tion en fonc  tion de ces dimen  sions et en accor -
dant une place toute par  ti  cu  lière au ter  ri  toire. En effet, les pra  tiques 
d’accom  pa  gne  ment aujourd’hui doivent être concor  dantes avec les besoins 
des por  teurs de pro  jets. Les auteurs sou  lignent que ces struc  tures doivent 
fonc  tion  ner en réseau et ils prônent un véri  table éco  sys  tème entrepreneurial 
cohé  rent.

Catherine Léger- Jarniou insiste, dans le chapitre 7, sur la néces  sité 
d’éveiller la jeune géné  ra  tion et d’insuf  fl er l’esprit d’entre  prise aux étu -
diants. Elle pro  pose des actions concrètes de for  ma  tion et d’inci  ta  tion pour 
déve  lop  per cette capa  cité. Elle aborde ainsi le néces  saire déve  lop  pe  ment de 
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la culture entrepreneuriale et les manières de trans  mettre et mobi  li  ser les 
compé  tences entrepreneuriales.

Enfi n, dans le chapitre 8, Marc- André Vilette se centre quant à lui sur les 
nou  velles formes d’orga  ni  sa  tion et d’emploi, et déve  loppe les notions 
d’entrepreneuriat col  lec  tif et d’entrepreneuriat à temps par  tagé. Il décrit 
notam  ment, à tra  vers l’exemple de la coopé  ra  tive d’acti  vi  tés et d’emploi, 
mais aussi d’autres canaux, ces nou  velles pra  tiques qui per  mettent à l’entre-
 pre  neur du XXIe siècle de dis  po  ser de plu  sieurs emplois complé  men  taires, ou 
de conci  lier pro  jet de vie et créa  tion d’entre  prise.

En guise de conclu  sion, nous syn  thé  ti  se  rons les enjeux nou  veaux qui 
s’offrent à l’entre  pre  neur aujourd’hui : le déve  lop  pe  ment de compé  tences 
nou  velles, l’appa  ri  tion de nou  velles oppor  tu  ni  tés de mar  ché, tout comme 
la néces  saire prise en compte de l’état de santé de l’entre  pre  neur. De même, 
de nou  velles pistes d’accom  pa  gne  ment sont pro  po  sées, comme la for  ma -
tion action. Il est en effet indis  pen  sable de comprendre les muta  tions que 
nous tra  ver  sons, et de prendre en compte ces chan  ge  ments de compor  te -
ments pour mieux sou  te  nir l’esprit d’entre  prise et la créa  tion d’entre  prise 
au XXIe siècle.

Marie Gomez- Breysse et Annabelle Jaouen
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DES MUTA  TIONS SOCIÉTALES À L’ORI  GINE 
DE NOU  VEAUX COMPOR  TE  MENTS ENTREPRENEURIAUX

Marie Gomez- Breysse

« Les espèces qui sur  vivent ne sont pas les espèces 
les plus fortes, ni les plus intel  li  gentes, mais celles qui 

s’adaptent le mieux aux chan  ge  ments. »

Charles Darwin

E n théo  rie, comme dans la pra  tique, il appa  raît que les muta  tions 
sociétales sont conco  mi  tantes aux évo  lu  tions des compor  te  ments de 

l’entre  pre  neur. Même si à ce jour aucune étude ne révèle encore de façon 
pré  cise les degrés de cor  ré  la  tion des deux phé  no  mènes, force est de consta -
ter que la société s’est beau  coup trans  for  mée et entraîne avec elle de nou -
veaux compor  te  ments, tant sur le plan de l’indi  vidu que de l’entre  pre  neur.

Pour mieux appré  hen  der les modi  fi   ca  tions ayant cours, il convient de 
reve  nir sur les fon  de  ments his  to  riques, éco  no  miques et sociétaux, avant 
d’abor  der les muta  tions en tant que telles, puis l’émer  gence des nou  veaux 
compor  te  ments qui en sont le résul  tat.


